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Je ne crois pas un mot de cette phrase ; vous avez trouvé 
votre nom de Jacquot ridicule et vous avez pris celui de 
Eugène de Mirecourt, la chose est toute simple. Mais, en 
admettant comme sincère ce motif que vous donnez à votre 
pseudonyme, vous prononcez contre vous-même la plus 
écrasante des condamnations. Quoi ! vous ne quittez votre 
nom que parce que vous avez une mère vénérée que les 
querelles affligent ! Et ceux que vous insultez , monsieur 
Jacquot, n'ont-ils donc pas une mère ? Ceux dont vous cou­
vrez le nom de bave et de boue, sont-ils donc seuls a porter 
ce nom ? n'ont-ils donc pas un père qui le leur a donné sans 
tache et qui peut-être vit encore pour voir ce nom qu'il a 
porté avec honneur souillé par un pamphlétaire ? N'ont-ils 
pas de femme que vous forcez a rougir de son époux, d'en­
fants chez qui vous tuez, par vos insinuations et vos révé­
lations vraies ou fausses, le sentiment du respect filial ? C'est 
une honte vraiment qu'un homme dans le cerveau vaniteux 
duquel aura passé une fumée de célébrité à tout prix, puisse 
rompre ainsi tous les sentiments d'estime et d'affection qui 
unissaient les membres d'une famille et la déshonorer tout 
entière en déshonorant son chef. Vous invoquez la protec­
tion de la famille quand vos livres sont de perpétuelles atta­
ques a la famille. Vos petites infamies sont plus coupables 
que toutes les théories subversives , et vous êtes mal venu 
'a réclamer le privilège de combattre sous une visière, quand 
ceux que vous attaquez ont le visage découvert et le nom 
sur la poitrine. 

PARTIALITÉ ET CONTRADICTIONS. 

L'une des biographies les plus scandaleuses est celle de 
M. Eugène Sue. L'exil du célèbre romancier a laissé le champ 
libre au pamphlétaire. La vie {.rivée est fouillée cette fois 


